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Flash sur la réglementation  
 

Le Décret n° 2007-446 du 25 mars 2007 fixe les mesures 
auxquelles doivent se conformer les distributeurs et les 
utilisateurs d’huiles végétales pures en application de 
l’article 265 quater du code des douanes. 
Son article 10 définit ainsi les catégories de véhicules 
pouvant fonctionner à l’huile : 
«  Les huiles végétales pures peuvent être utilisées pures ou 
en mélange avec : 
– du fioul domestique pour l’alimentation des engins et 
tracteurs agricoles  
– du gazole pêche ou du diesel marine léger pour 
l’avitaillement des bateaux de pêche professionnelle  
– du gazole pour� l’alimentation des véhicules des flottes 
captives des collectivités territoriales et de leurs 
groupements ayant signé un protocole prévu au 3 de l’article 
265 ter du code des douanes. » 

 
Très encadré d’un point de vue législatif, l’emploi d’HVP nécessite des 
précautions techniques quant à son utilisation, ses caractéristiques physico-
chimiques n’étant pas identiques à celles du fioul. 
 
La réglementation rappelle que « l’usage du produit, pur ou en mélange, 
relève de l’entière responsabilité de l’utilisateur , qui doit notamment 
s’assurer de la compatibilité du carburant utilisé avec le moteur et du 
respect des exigences en matière d’émissions ».   

Des propriétés physico-chimiques différentes 
 

Les propriétés physico-chimiques de 
l’HVP étant différentes de celles du 
gazole, il est nécessaire de prendre un 
certain nombre de précautions, selon 
notamment la quantité d’HVP introduite 
en mélange et des conditions 
d’utilisation du moteur.   
Sans problèmes majeurs  jusqu’à 30 
% en mélange  en condition optimale 
d’utilisation, il faudra au-delà prévoir 
des adaptations sur le circuit 
d’alimentation et/ou des modifications 
du moteur.  
�

Propriétés Définition 

GNR 
(Gazole 

Non 
Routier) 

FOD 
(Fuel Oil 

Domestique) 

Huile de 
colza 

E.M.H.V 
(Ester 

Méthylique 
d’Huile 

Végétale) 
 

Densité (kg/m3) 
Rapport entre la masse d’une 
substance par rapport à son volume. 
Incidence sur la qualité de combustion 

820 – 845 830 - 880 900 - 930 875-885 

Viscosité (cSt à 
40°C) 

Mesure la vitesse d’écoulement d’un 
fluide. Influence sur le débit et la qualité 
de pulvérisation 

de 2 à 4,50 4.5 36 4.5 

Point Eclair (T° 
C) 

T ° C  à laquelle le produit s'évapore et 
peut  s’auto-enflammer >55 72 - 75 220 188 

Indice de cétane 

Mesure la capacité d’auto inflammation 

Plus l’indice est élevé, plus grande est 
la combustibilité du produit 

>51 40 à 51 38 - 42 49-51 
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En respectant quelques règles techniques, l ’Huile Végétale Pure (HVP) peut être ut ilisée comme carburant 
agricole. Au plan économique, cette utilisation ser a compétitive par rapport à du fioul détaxé si le m arché 
des oléagineux est bas, que le prix des produits pé troliers est élevé et qu’il y a une bonne valorisat ion des 
tourteaux coproduits.  
 

Ce que dit la réglementation 
 

Témoignage d’agriculteur : Pascal JOUBERT – Adhéren t de la 
Cuma de ST Bault (37) 
 

« La fabrication d’HVP à la ferme répond à notre recherche 
d’autonomie tant énergétique qu’alimentaire. 
Ainsi, l’huile produite est utilisée dans la moissonneuse 
batteuse et dans un tracteur et les tourteaux coproduits  nous 
servent à complémenter les 108 chèvres de notre élevage en 
remplacement de tourteaux achetés. Cette traçabilité nous 
amène une certaine dose de sérénité dans le cadre de notre 
démarche non OGM. 
Nous utilisons l’huile à hauteur de 30 % dans la moissonneuse 
batteuse. Ce type de matériel valorise bien l’huile car il 
fonctionne essentiellement l’été et à pleine charge. Nous en 
mettons aussi dans un tracteur de 120 CV en mélange à 30 % 
toute l’année. Ce tracteur est utilisé pour des travaux lourds 
(déchaumage, fenaison et semis). A ce jour, nous n’avons pas 
observé de difficultés particulières liées à l’utilisation d’HVP 
mais nous prenons quelques précautions comme la 
surveillance des filtres ou la vérification des niveaux. » 

L’utilisation en mélange avec le gazole est possible jusqu’à 
un taux d’incorporation de 30% . 
L’installation d’un ou plusieurs réchauffeurs, d’une pompe de 
gavage et de filtres additionnels permettent de sécuriser 
l’utilisation d’HVP en mélange.  
 
Dans le cas d’une utilisation en pur,  l’installation d’un kit  bi 
carburation permet  de doubler le circuit d’alimentation 
(basculement du circuit fuel vers le circuit huile quand le 
moteur est chaud). Cette adaptation s’avère indispensable 
pour assurer un fonctionnement optimal du moteur à l’huile. 
Les systèmes avec changement automatique gazole/huile 
selon la température du moteur semblent moins aléatoires 
que les commutations manuelles.  
 
Certaines sociétés (VWP, Hausmann) proposent des 
modifications importantes du moteur pour un fonctionnement  
unique à l’HVP sans réservoir additionnel (résistances 
chauffantes sur les injecteurs, modification de l’angle 
d’injection, préchauffage électrique, …).  
Si le  coût  est conséquent (de 4 à 8 K€), la modification 
permet une parfaite adaptation du moteur pour un 
fonctionnement à l’huile. 

HVP : En pure ou en mélange ? 
 

20 moteurs suivis  
 
Dans le cadre de l’expérimentation HVP 
Région Centre, un suivi de la tenue des 
moteurs a été réalisé sur 15 tracteurs et 5 
moissonneuses batteuses. 
 
Durant les trois années d’expérimentation, 4 
tracteurs et une moissonneuse batteuse ont 
présentés un problème ou une casse  
mécanique majeure. 
Les facteurs de causalités de ces pannes 
sont : 

� La qualité de l’huile utilisée : huile 
acide présentant de forts taux 
d’impuretés 

� Le type de moteur : moteur dont la 
conception ne permet pas de monter 
rapidement en température 

� Le mode d’utilisation du tracteur : 
tracteur peu sollicité utilisé comme 
« valet de ferme » 

Conception-Réalisation : Chambre d’agriculture de l’Indre  
Crédits photos : Chambres d’agriculture 

Points de vigilance  
 
L’analyse de l’huile de lubrification  du 
carter permet  le suivi de l’état du moteur. 
 
Une vérification journalière  du niveau de 
l’huile moteur couplée avec une analyse 
régulière de cette dernière (au moins une 
fois par an)  permettront  mieux de 
sécuriser  l’utilisation d’HVP. 
 
 
Des laboratoires peuvent vous proposer 
cette prestation (consultez votre 
technicien). 



 

Le moteur diesel : un fonctionnement particulier 
 

Le principe de fonctionnement du moteur diesel est basé sur l’auto inflammation du carburant après 
injection par pulvérisation dans une chambre de combustion. Plus la pulvérisation est fine et meilleure 
sera la qualité de combustion. 

 
Les éléments qui vont conditionner une 
bonne qualité de combustion sont : 
 

�  Le début de l’injection : réglé par 
un bon calage de la pompe 

�  La qualité de pulvérisation : tarage 
des injecteurs 

�  La quantité d’air : nettoyage et 
entretien du filtre à air 

�  La quantité de carburant introduit : 
réglage du débit de la pompe 
d’injection  

�
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Caractéristiques de l’huile : conséquences et 
modifications nécessaires 

 

�  L’huile est presque 7  fois plus visqueuse que le gazo le 
et beaucoup plus lourde ce qui entraîne des difficultés de 
pompage et des problèmes de pulvérisation à l’injection lors 
du démarrage à froid.  Ce phénomène s’estompe quand la 
température de l’huile atteint 70 ° C.      Il faut donc éviter les 
mélanges à plus de 30 %  (surtout en hiver) ou réchauffer 
l’huile au démarrage en montant des réchauffeurs ou des 
échangeurs thermiques sur le circuit d’injection. Ce dispositif 
peut être complété par une pompe de gavage additionnel. 

 

�  Sa capacité d’auto inflammation est faible.  Le brûlage de 
l’huile peut être incomplet au niveau de la chambre de 
combustion. Les résidus imbrûlés peuvent être à l’origine de 
l’encrassement du moteur et passer dans le carter d’huile de 
lubrification si la segmentation présente un défaut 
d’étanchéité. L’utilisation de l’huile doit donc  être réservée 
aux travaux « lourds » où le moteur sera fortement sollicité 
et/ou en charge permanente (décompactage, labour ou 
automoteur de récolte). Au-delà de 30 % de mélange, il 
deviendra indispensable d’installer un kit de bicarburation  
permettant de démarrer au gasoil puis de basculer à l’huile 
quand le moteur est chaud.  

 

�  Son indice cétane est moins élevé   d’où un délai 
d’inflammation plus long que pour du gazole. Un réglage de 
l’avance à l’injection peut donc être nécessaire pour améliorer 
le rendement du moteur. De même, un retarage des 
injecteurs peut s’avérer nécessaire. 

 

�  L’huile présente un caractère détergeant… pouvant 
entraîner un risque de colmatage des filtres par décapage du 
réservoir et nettoyage du circuit d’alimentation. Il est donc 
conseillé de vérifier régulièrement l’état des filtres lors des 
premières utilisations. 

 …et acide,  qui aura des conséquences sur la durée de vie 
des joints. 

 

�   Surveillez le niveau d’huile dans le carter moteur . L’HVP 
n’est pas miscible avec l’huile de lubrification. Si des résidus 
d’huile imbrûlés passent dans le carter, la lubrification 
diminue, ce qui peut entraîner de graves problèmes 
mécaniques (casse de l’arbre à came, détérioration des 
soupapes, …). 

 

�  Vérifiez la qualité de votre huile.  Voir la fiche « fiabiliser la 
production d’HVP ». 

 

Délai d’inflammation en fonction du carburant  
 T° < à 500 ° C et t° > à 500 C (Source : CIRAD) 

 

 


